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4 octobre
I l vint un jour où
François était si mala-

de qu’on dut le porter
sur une civière et c’est

ainsi qu’il se rendit à la chapelle
de la Portioncule pour y mourir.
Entouré par ses compagnons, il
leur demanda de chanter à haute
voix et joyeusement le chant qu’il
avait composé pendant son der-
nier voyage : “Cantique du frère
soleil”. Quand il sentit que sa
dernière heure était toute
proche, il s’écria : “Sois la bienve-
nue ma sœur la mort !”
Tout était calme, mais voici que
dans cette fin du jour les
alouettes se rassemblèrent et
s’élevèrent dans le ciel. Elles
chantaient à plein gosier et se
réjouissaient de ce que dans
quelques instants l’âme de leur
frère François, délivrée de ses
liens, viendrait se joindre à elles,

mais s’envolerait jusque dans les
jardins célestes, région sublime
que leurs ailes rapides n’avaient
jamais pu atteindre.
Et voici que le plus grand silence
régna. Les religieux, n’entendant
plus aucun souffle, se penchèrent
et virent à travers leurs larmes
que leur père et ami avait quitté
la terre. Mais ils ne pleuraient
que pour eux-mêmes, car ils
savaient que leur fondateur, dans
toute sa beauté et dans sa force,
dans sa jeunesse et dans sa joie,
était déjà avec son ami et maître,
le Sauveur Jésus, qui l’accueillerait
pour lui donner une récompense
de gloire.
C’était le 4 octobre 1226. Du ciel
saint François veille sur les louve-
teaux et louvettes du monde
entier. ●

Intention

Seigneur Jésus, saint
François t’a aimé et t’a
servi jusqu’au bout dans

la joie. Donne-moi
toujours cette joie qui

vient de toi.

Seigneur, fais de nous un instrument 
de ta paix !

Apprends-nous à répondre
à la haine par l’amour,

à la discorde par l’union,
à l’erreur par la vérité,

au désordre par la clarté de ton règne !
Rends nos cœurs droits et ouverts
pour savoir découvrir ton visage

dans celui de chaque compagnon rencontré
aux carrefours de l’Europe ou du monde.

Saint François, priez pour tous les louveteaux, les louvettes et les vieux loups !


